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L ’expédition 7e conti-
nent a fait escale sur
notre île, samedi 23

mai. Et la projection à la capi-
tainerie du film réalisé par les
membres de l’expédition l’an
dernier a permis de mieux se
rendre compte de cette pollu-
tion à l’œuvre. Certes, ces
«continents de plastique» au
milieu de l’océan ne sont pas
de ceux sur lesquels «on
peut marcher et planter un
drapeau», a observé l’explo-
rateur Patrick Deixonne, à la
tête de l’expédition. Il s’agit
bien plutôt d’une soupe, de
déchets plastiques plus ou
moins dégradés en micropar-
ticules. Qui donnent à la mer
l’aspect d’une constellation
de points blancs. A perte de
vue. 

L’an dernier, pour sa pre-
mière tentative d’étude de la
concentration de déchets de
plastique au milieu de l’At-
lantique Nord, le bateau de
l’expédition avait connu une
avarie. A savoir un démâtage
totalement inopiné, dû à la
rupture d’une pièce. Pour
réparer, l’équipage avait fait
marche arrière, vers nos îles
du Nord. Avec escale à Saint-
Barth, déjà. Et une discussion
entre les membres de l’expé-
dition, pour décider de la
suite des événements. Tenue
sous le kiosque du fond de
rade, à la nuit tombée. 

Malgré le temps perdu pour
les réparations, les membres
de l’expédition avaient décidé
de repartir. Quitte à ne passer
que 48 heures au milieu de la
zone de concentration de
déchets plastique. Des
déchets de plastiques rejetés
par l’homme, plus ou moins
directement à la mer. Et qui
sous l’effet des gyres, ces
gigantesques tourbillons for-
més par les courants marins,
se regroupent au milieu des
océans. De «macro-déchets» -
bidons, sachets, gobelets –
encore identifiables, ils se
dégradent en «micro-

déchets». Qui plus est en libé-
rant probablement différents
polluants, les métaux lourds
qui ont servi à leur fabrica-
tion. Ou des perturbateurs
endocriniens. Au risque de
contaminer les poissons qui
les ingèrent, s’est inquiété
Benjamin de Montgolfier,
biologiste sur cette expédi-
tion. «Ces continents de plas-
tique ne sont pas seulement
une gigantesque pollution
localisée au milieu des
océans», observe-t-il. «Cette
pollution a des ramifications
potentielles sur toute la
chaine alimentaire», poursuit
le jeune biologiste. C’est une
des missions des scientifiques
de l’expédition 7e continent
que de mesurer ce risque, par
des prélèvements et des ana-
lyses qui seront réalisés tous
les jours. Avec également
pour objectif, et le concours
du Centre National d’études
spatiales (CNES) ou de
l’Agence spatiale européenne
(ESA), de localiser plus préci-
sément, par satellites, ces
zones de pollution. «Une pol-
lution sournoise», a résumé
Patrick Deixonne, samedi.
«Dès lors qu’elle n’est pas
sous nos yeux, mais située au
contraire dans des déserts
océaniques». Cette fois-ci, les

membres de l’expédition
espèrent bien passer 12 jours
d’études dans la mer de plas-
tique. «Avec six zones
d’études à explorer», «au-delà
du 25e parallèle nord et
jusqu’au 35e», a répondu un
des membres à une question
de la salle. Mais en réalité,
«on ne sait pas exactement les
limites de cette pollution»,
expliquait-il en aparté un peu
plus tard. Espérons que l’ex-

pédition 7e continent jouera
de moins de malchance cette
année. Aux dernières nou-
velles, ce mercredi 27 mai, les
membres étaient encore à
Saint-Martin. A cause d’une
anomalie du système de com-
munication du bateau. Com-
promettant son «routage avec
les satellites» avec la plus
grande précision, expliquait
Patrick Deixonne.      
www.septiemecontinent.com 

Le plastique, une «pollution
sournoise» des océans

L’expédition 7e conti-
nent a fait escale sur
notre île, samedi 23
mai. La projection du
film réalisé l’an dernier
par les membres de
l’expédition a permis de
montrer un aperçu de
cette pollution sans pré-
cédent. 

Samedi 23 mai, les citoyens du monde entier étaient invités à
une marche contre Monsanto et autres multinationales pro-
ductrices d’OGM. L’appel a été entendu sur notre île où une
trentaine de personnes ont défilé dans les rues de Gustavia,
l’après-midi. 

Marche contre Monsanto 
et les OGM


